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La Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux a été fondée en 
1980. C’est un organisme à but non lucratif, qui a pour mandat de faire 
connaître et valoriser par des écrits et des conférences, l’histoire et le 
patrimoine des municipalités suivantes : Saint-Césaire, Saint-Paul-
d’Abbotsford, Ange-Gardien et Rougemont. Elle conserve des archives 
historiques et favorise aussi l’entraide mutuelle des membres et la 
recherche généalogique. 
 

 
39 ans de présence dans les Quatre Lieux 
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La Fédération Histoire Québec 
La Fédération québécoise des sociétés de généalogie 
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1291, rang Double   
Rougemont (Québec) 
J0L 1M0 
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Adresse de la Maison de la 
mémoire des Quatre Lieux : 
Édifice de la Caisse Populaire 
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Site Internet : 
www.quatrelieux.qc.ca  
Courriels : 
lucettelevesque@sympatico.ca 
shgql@videotron.ca 

 
SUIVEZ-NOUS SUR FACEBOOK 

www.facebook.com/quatrelieux  
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décembre de chaque année. 
30$ membre régulier. 
40$ pour le couple. 

Horaire de la Maison de la mémoire des Quatre 
Lieux :  
Mercredi : 9 h à 16 h 30 h 
Semaine : sur rendez-vous. 
Période estivale : sur rendez-vous. 
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Gilles Bachand tél. : 450-379-5016.  
 
La direction laisse aux auteurs l’entière responsabilité de leurs textes. Toute reproduction, même 
partielle des articles et des photos parues dans Par Monts et Rivière est interdite sans 
l’autorisation de l’auteur et du directeur de la revue. Les numéros déjà publiés sont en vente au 
prix de 2$ chacun. 
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Bibliothèque et Archives Canada  
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Bonjour 
 
Ce mois-ci, nous faisons connaissance avec le déroulement d’une élection en 1830 dans le comté de Saint-
Hyacinthe. L’article de l’historien Christian Dessureault est assez long, j’ai donc divisé ses écrits en 
plusieurs parutions dans la revue. Nous poursuivrons notre lecture, en prenant connaissance de la 
généalogie de notre confrère Jean-Pierre Desnoyers.  
 
Il me fait plaisir de vous annoncer que nous avons depuis le 22 février 2019, un outil de recherche qui 
permet de consulter notre banque documentaire d’environ 10 000 notices par Internet. Elle contient toute 
l’information pertinente pour retrouver facilement les documents liés à l’histoire et la généalogie 
disponibles à la Maison de la mémoire des Quatre Lieux.  
 
Ce travail gigantesque est l’aboutissement de trente-neuf années de cueillette, de classement et de 
conservation adéquate, avec comme finalité la création d’une banque de données, en utilisant un logiciel 
informatique. Cette masse documentaire disponible pour consultation, regroupe présentement 46 fonds 
d’archives sur 54, voir s.v.p. sur le site Web de la Société les fonds qui sont indexés.   
 
Tout ceci a été rendu possible pour la collectivité, grâce à des bénévoles qui semaine après semaine 
poursuivaient et poursuivent encore ce travail. Le conseil d’administration tient à les remercier 
chaleureusement. Malheureusement certaines de ces personnes sont décédées aujourd’hui. Nous leurs 
devons à titre posthume une très grande reconnaissance. 
 
Bien entendu, nous allons continuer ce travail. Il est tout à fait normal que durant toutes ces années, il se 
soit glissé des erreurs ( fautes de français, manque d’information, etc. ) lors de l’entrée des données dans le 
logiciel. S.V.P. si vous constatez des erreurs, nous les communiquer et dans les semaines à venir, nous nous 
proposons de vérifier une à une les 10 000 notices et plus, pour rendre le tout conforme et faciliter la 
recherche. 
  
Voir : www.quatrelieux.qc.ca 
  
Salutations cordiales, bonne lecture et une fructueuse navigation dans notre logiciel !  
  

Gilles Bachand Historien 
 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

Conseil d’administration 2019 
Président et archiviste : Gilles Bachand 
Vice-président : Jean-Pierre Benoit 
Secrétaire-trésorière : Lucette Lévesque 
Administrateurs (trices) : Lucien Riendeau, Jeanne Granger-Viens, Madeleine Phaneuf, 
Cécile Choinière, Jean-Pierre Desnoyers, Fernand Houde et Gilles Laperle 
Webmestre : Michel St-Louis Agent de communication : Jean-Pierre Desnoyers 

http://www.quatrelieux.qc.ca/
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L’élection en 1830 dans le comté de Saint-Hyacinthe  
et la paroisse de Saint-Césaire ( 1 ) 

 
Je vous transmets aujourd’hui un résumé d’un article du professeur Christian Dessureault de l’Université de 
Montréal. Cet article est tiré de la revue Histoire sociale Social History, vol. 36, no 72, 2003, p. 281-310. Il 
s’intitule : L’élection de 1830 dans le comté de Saint-Hyacinthe : identités élitaires et solidarités 
paroissiales, sociales ou familiales. Bien entendu l’entièreté de celui-ci est disponible pour consultation 
dans le Fonds no 7 Fonds de Saint-Césaire.  

Introduction 

« Cette étude comporte deux volets : d’une part, le portrait social des candidats et d’autre part, l’analyse du 
comportement électoral selon les lieux de résidence, selon les groupes sociaux, selon l’implication des 
individus dans les institutions locales et selon les lieux familiaux avec les candidats. L’enjeu électoral de 
cette élection dans le comté de Saint-Hyacinthe peut sembler de prime abord banal : les quatre candidats 
adhèrent à la coalition des forces nationalistes et libérales qui constitue le parti Patriote. Mais cette 
coalition réunit des personnes issues de milieux sociaux extrêmement divers qui vont du seigneur au 
paysan. La performance électorale respective des candidats, l’importance et la nature de leurs appuis dans 
le comté, contribueront à éclairer la dynamique des rapports sociaux dans les campagnes. La source 
principale de cette enquête est le cahier de scrutin du comté de Saint-Hyacinthe pour l’élection de 1830, 
aussi connu sous le nom de Pool book.1» 

Le contexte de l’enquête 

« En 1791, l’Acte constitutionnel divise la colonie de la province de Québec en deux colonies distinctes, le 
Bas-Canada et le Haut-Canada, et il instaure dans chacune de ces deux nouvelles colonies une Chambre 
d’assemblée élue. Cet acte accorde au gouverneur le pouvoir de diviser le Bas-Canada en districts et en 
comtés. La première carte électorale du Bas-Canada compte alors 21 comtés, deux villes et deux bourgs. 
L’immensité de certains comtés rend quelquefois difficile l’exercice du droit de vote compte tenu du 
nombre réduit de bureaux de scrutin dans chacun des comtés. La réforme électorale de 1829 ramène les 
comtés à des dimensions un peu plus modestes. Le Bas-Canada est alors divisé en 40 comtés, deux villes et 
deux bourgs. Le nouveau découpage électoral tente également de répondre à la croissance démographique 
et à l’extension du peuplement dans certaines régions de la province. Le comté de Saint-Hyacinthe est créé 
lors de cette réforme à même une partie des anciennes circonscriptions de Richelieu et de Bedford. Ce 
nouveau comté s’étend sur plus de 1 000 kilomètres carrés.                        

                                                 
1 Archives nationales du Québec à Montréal, cahier de scrutin : Saint-Hyacinthe, 1830. 
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Au début du XIXe siècle, la région maskoutaine constitue en quelque sorte l’une des frontières du 
peuplement dans l’aire seigneuriale, à l’est de la plaine de Montréal. En 1791, la population de cette région, 
concentrée dans la partie nord-ouest de la seigneurie de Saint-Hyacinthe, est d’environ 1 360 personnes. 
Quarante ans plus tard, en 1831, la population du nouveau comté de Saint-Hyacinthe atteint 15 302 
personnes.2 Le village de Saint-Hyacinthe, qui est le chef-lieu de cette circonscription, a connu un essor 
rapide durant le premier tiers du XIXe siècle.  De 1805 à 1831, le nombre d’habitants de ce bourg est passé 
de 321 à 914 habitants et, en 1831, il est désormais le troisième plus important village de la plaine de 
Montréal derrière Laprairie et de William Henry ( Sorel ). En 1831, le comté de Saint-Hyacinthe comprend 
également deux autres villages dans des zones de peuplement récent : Saint-Césaire, 236 habitants, et 
Saint-Pie, 196 habitants. Enfin, la paroisse de Saint-Damase compte aussi un embryon de village d’une 
quinzaine d’emplacements. Cependant, la grande majorité de la population du comté, environ 90 pour cent, 
réside dans la zone rurale.  

L’agriculture demeure l’activité économique principale de plus de 70 pour cent des chefs de ménages du 
comté. De manière générale, la région maskoutaine constitue l’un des terroirs les plus fertiles du Québec. 
Cependant, en 1831, le développement de cette agriculture demeure assez fortement contrasté selon les 
secteurs du comté. Les cultivateurs des deux paroisses plus anciennes du comté, Saint-Hyacinthe et La 
Présentation, disposent en moyenne de terres plus étendues et davantage défrichées et ils produisent des 
excédents considérables de production. Par contre, la majorité des cultivateurs des autres secteurs du 
comté, de colonisation plus récente, disposent à la fois de terres moins étendues et moins défrichées. En 
général, les paysans des terroirs plus anciens bénéficient donc d’une aisance supérieure. Néanmoins, les 
inégalités sont partout présentes et chaque paroisse compte, quoique dans des proportions variables, des 
cultivateurs au divers échelons de la richesse, de même que de nombreux journaliers démunis au bas de 
l’échelle sociale. La commercialisation des surplus de l’agriculture a favorisé l’émergence d’une 
importante classe marchande servant d’intermédiaire entre la ville et la campagne. La plupart de ces 
marchands résident dans les bourgs du comté, dont une forte majorité au village de Saint-Hyacinthe. Par 
ailleurs, vers 1830, l’industrie demeure encore embryonnaire dans la région. La production locale de biens 
de consommation et de production demeure de manière générale au stade de la petite production artisanale 
et les principales entreprises, tant en capital qu’en main-d’œuvre, sont les divers types de moulins ( moulins 
à farine, moulins à scie, moulins à carder ) dont l’exploitation reste assujettie à l’emprise directe ou 
indirecte des monopoles seigneuriaux.  

La paroisse n’est pas seulement l’une des principales divisions de l’espace. Elle représente aussi une unité 
de cohésion sociale à l’intérieur des communautés rurales. En1830, le comté de Saint-Hyacinthe compte six 
paroisses catholiques et une paroisse protestante. Les six paroisses catholiques sont du nord au sud : Saint-
Hugues de Ramesay, La Présentation, Saint-Hyacinthe, Saint-Pie, Saint-Damase et Saint-Césaire. La 
paroisse protestante de Saint-Paul-d’Abbotsford recoupe en partie le territoire de la paroisse catholique de 
Saint-Pie quoique la plupart des habitants anglo-protestants résident dans le secteur sud-est du Mont-
Yamaska. Le cahier de scrutin de 1830 identifie spécifiquement les électeurs de la paroisse de Saint-Paul. 
Cependant, l’année suivante, la population de ce secteur est dénombrée dans l’unité de recensement de 
Saint-Pie. Le comté de Saint-Hyacinthe compte une autre petite communauté anglo-protestante dans le 
secteur de Rougemont, à Saint-Césaire.  

                                                 
2 Archives nationales du Canada, recensement de 1831, comté de Saint-Hyacinthe. 
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Cependant, les personnes de confession catholique représentent plus de 97 pour cent des 15 302 habitants 
recensés dans le comté en 1831. 

 

Le comté de Saint-Hyacinthe en 1830 

Avant la réforme électorale de 1829, les différentes paroisses du comté de Saint-Hyacinthe faisaient partie 
de la circonscription de Richelieu sauf la paroisse de Saint-Césaire qui était alors rattachée à la 
circonscription de Bedford. En 1830, le comté de Saint-Hyacinthe compte quatre seigneuries, mais 
seulement 3 seigneurs. Ces seigneuries englobent certaines paroisses et en divisent d’autres. 

La seigneurie primitive de Saint-Hyacinthe, concédée à l’origine sous le nom de Maska, couvre la plus 
grande partie du comté, soit environ 825 à 850 kilomètres carrés. Depuis 1811, cette seigneurie est 
toutefois divisée en deux propriétés distinctes : la partie du seigneur principal, Hyacinthe-Marie Delorme, 
et celle de son neveu, Pierre-Dominique Debartzch. En 1814, la seigneurie principale de Saint-Hyacinthe 
devient la propriété de Jean Dessaulles en tant que légataire universel des biens de son cousin Delorme. 
Cette seigneurie couvre les cinq huitièmes de la concession originale de Maska : la paroisse de Saint-
Hyacinthe à l’exception d’une centaine de terres au sud-ouest de la paroisse et d’une partie du domaine de 
la Cascade ( le village de Saint-Hyacinthe ), la paroisse de Saint-Pie, la partie septentrionale de la paroisse 
de La Présentation et la partie orientale, en grande partie inhabitée, de la paroisse de Saint-Césaire. La 
propriété Debartzch couvre les trois autres huitièmes de la seigneurie primitive de Saint-Hyacinthe : 
l’ensemble de la paroisse de Saint-Damase, la moitié méridionale de la paroisse de La Présentation et la 
moitié occidentale de la paroisse de Saint-Césaire. Le seigneur Debartzch possède aussi les trois huitièmes 
du domaine de la Cascade. Au nord du comté. Hugues Lemoine de Martigny possède les deux seigneuries 
de Bourgchemin et de Ramesay. La seigneurie de Bourgchemin couvre la partie occidentale du secteur 
Saint-Simon tandis que celle de Ramesay englobe la partie orientale de ce secteur et l’ensemble du secteur 
de Saint-Hyacinthe. 

Christian Dessureault 

Le mois prochain nous verrons les quatre candidats lors de cette élection. C’est à suivre… 
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Ancêtres Desnoyers dit Desmaray 
 

Il me fait plaisir de partager avec vous les résultats de la recherche de mes ancêtres. On découvre 
souvent des informations spéciales de la vie de nos ancêtres ! Je me suis un peu toujours intéressé à la 
généalogie et aux discussions de mes parents sur leurs ancêtres. Depuis 2014, suite à un cours de 
généalogie offert par la Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux, cette activité est devenue une 
activité de loisirs très passionnante. Au départ, je me suis attardé aux recherches de mes ancêtres paternels 
et maternels et avec l’aide des divers sites de recherches et les nombreux volumes BMS de la SHGQL, j’ai 
pu retracer les noms de ces fiers bâtisseurs et également de suivre leur cheminement de résidence via les 
recensements, les lieux de baptême des enfants, les mariages et les sépultures. 

 
Au départ, selon diverses informations, la majorité des Desnoyers en Nouvelle-France descendent de 3 

ancêtres différents.  
Jacques Desnoyers dit Lajeunesse, originaire de La Rochelle 
François Desnoyers dit Lamontagne, originaire des Pyrénées-Atlantique  
Jean Desnoyers dit Desmaray  

 
Maintenant, on en vient à mon ancêtre Jean Desnoyers dit Demaray ou Desmarets dont certains 

descendants ont pris le nom de Desmarais. 
Une certaine confusion existe en regard de ses parents. 

- Plusieurs recherches indiquent « parents inconnus ».  
- D’autres sites indiquent Robert Desnoyers et Élisabeth Richaume comme parents mais les 

recherches plus approfondies confirment que trois filles sont nées de ce couple et aucun fils.  
- Le PRDH indique que Jean Desnoyers serait originaire de la région de Loiret, Orléans en France 

mais aucune trace de cet ancêtre sur les arrivées des bateaux.  
 
La recherche la plus évidente, bien qu’un peu mystérieuse, nous amène à la Mission de Saint-

Joseph de Sillery – registre des Amérindiens. 
Rolland Desnoyers de Laprairie, un collègue du même patronyme, (nous avons les mêmes ancêtres) 

avait trouvé de nombreuses informations suite à ses recherches dans les années ‘80 afin de retracer notre 
premier ancêtre. À la suite de la rencontre du Père Adrien Pouliot, historien-archiviste qui le mit sur la piste 
du registre des Indiens à la Mission de Saint-Joseph de Sillery, il obtient une copie du certificat de baptême 
de Jean Desnoyers aux Archives Nationales et ce prêtre a pu traduire le document écrit en latin, dont j’ai 
une copie. 

 
Dans le Registre des baptêmes la Mission de Saint-Joseph de Sillery, section des Amérindiens au folio 

87, il est écrit : 
« Le 8 décembre 1677, J’ai ( Jacques Vaultier ) baptisé un enfant Abénaquis, né de ce jour. Le père 

Meskarominit, cathéchumène, et la mère Colette, Abénaquise, tous deux mariés. Le nom de Jean lui fut 
destiné. Le parrain fut le nommé Desnoyers et les cérémonies ont été complétées ».  Ces informations sont 
disponibles dans Le Registre de Sillery, répertoire de nombreux baptêmes et mariages des Amérindiens de 
1638-1690.  
Ce dit Desnoyers devient son père adoptif.  

 
Une autre étape s’impose pour identifier ce parrain mystérieux sans aucune indication du prénom. 

Selon mes recherches, le seul Desnoyers trouvé dans la région de Québec à cette époque était Etienne 
Sedilot dit Desnoyers. Ce dernier était propriétaire terrien de 15 arpents à Sillery et on retrouve son nom 
sur le plan de cadastre des premiers habitants de ce territoire.  
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Il était né à Québec en 1640 et marié à Madeleine Carbonnet en 1664; ses parents étaient arrivés en 
Nouvelle-France en 1636 suite à leur mariage à Paris en France.  

Pourquoi donner son nom de famille à un enfant amérindien ?  
- Ce parrain avait 3 filles à cette date et voulait-il avoir descendance à son nom ? 
- Était-il le père biologique ? 
- Était-ce bien Etienne Sedilot dit Desnoyers qui correspondait au parrain ?  
 
Selon le site « Nos origines », Jean fut cité en octobre 1701 dans le registre des malades de l’Hôtel-

Dieu de Québec. On ne connait pas les raisons de son périple de Québec vers Longueuil entre 1701 et 
1709. Il semble que Jean était soldat de la compagnie Le Villiers lors de l’achat de sa terre à Longueuil 
dans le fief du Tremblay. Le 29 mars 1706, Jean Desnoyers fit l’achat d’une terre de 50 arpents, chemin du 
Tremblay à Longueuil de Jean Gauthier dit St-Germain devant le notaire Marien Tailhandhier. Cette terre 
était située non loin de la propriété de son futur beau-père, Jacques Ménard.  

 
En 1709, Jean Desnoyers et Thérèse Ménard dit Lafontaine se marièrent « à la gaumine »** à 

l’église de Boucherville. De ce couple sont nés 8 enfants de 1710 à 1723. Par la suite, le mariage fut 
réhabilité par une célébration officielle le 29 février 1724 à l’église de Boucherville et enregistré aussi à 
Longueuil. Sur les actes de baptême des enfants, on pouvait y lire : enfant illégitime. Nous sommes surpris 
que le prêtre de l’époque ait accepté de baptiser les enfants, vu que les parents n’étaient pas officiellement 
mariés ! Ce qui complique encore plus nos recherches, on ne retrouve aucune mention du nom des parents 
de Jean lors de son mariage à Thérèse Ménard en 1724. 

 
**Le mariage contracté à la « gaumine », du nom de Michel Gaumin, intendant sous Louis XIII et 

Louis XIV, qui se maria de cette façon, consistait en un mariage contracté en présence du curé au cours 
d'une messe, mais sans que ce dernier le sache et aussi sans sa bénédiction; donc, à l'insu du célébrant. 
C'était une interprétation fantaisiste sur les possibilités de contracter le mariage. Si les futurs époux 
assistant à la messe avec leurs témoins et même s’ils se juraient fidélité, ils ne répondaient pas aux normes 
de l'Église. Cela était prohibé, mais lorsque les mariages avaient lieu ultérieurement, il semble qu'on en 
ratifiait la validité.  

 
Le couple vivait à Longueuil en 1753 au décès de son épouse Thérèse Ménard selon le document des 

funérailles. Aucune information du lieu de résidence de Jean entre 1753 et 1763. Probablement dans la 
région de Laprairie car Jean est décédé le 5 mars 1763 et inhumé le lendemain à St-François-Régis, 
paroisse actuelle de St-Philippe de La Prairie à l’âge de 86 ans. Thérèse Ménard est née à Boucherville le 2 
octobre 1676 et elle était veuve de Jean-Baptiste Deniau décédé en 1708 et le couple avait eu 7 enfants 
issus de ce premier mariage en 1697.  Elle est décédée le 19 juin 1753 à Longueuil à l’âge de 77 ans.  

 
Thérèse Ménard était la fille de Jacques Ménard dit Lafontaine* (1624-1707), né à Mervant, Poitou 

en France et de Catherine Forestier (1640-1694), née à La Rochelle en France. Les parents de Thérèse 
Ménard s’étaient mariés à Trois-Rivières en 1657 et 10 enfants sont nés de cette union dont Thérèse, la 
cadette des filles de la famille. Lors de notre visite dans le Vieux-Boucherville, on a retrouvé le nom de 
Jacques Ménard sur le document indiquant les premiers propriétaires, non loin de l’église. Plusieurs 
Ménard et Lafontaine du Québec descendent de ces ancêtres Ménard-Forestier (Fortier) dont le célèbre 
Louis-Hippolyte Lafontaine. Ces deux pionniers, Jean et Thérèse, sont les ancêtres d’une foule de gens au 
Québec et partout en Amérique du Nord. Je poursuis avec mes ancêtres de chaque génération afin de mieux 
visualiser le cheminement de mes ancêtres dans diverses régions du Québec.  

 
2- Pierre Desnoyers (1710-1760)  
Naissance à Longueuil.   

Mariage à Chambly en 1737 à Josephte Létourneau, fille de Bernard Létourneau* et d’Hélène Paquet de 
St-François, I.O.   Décès à Chambly à l’âge de 49 ans. Douze enfants de 1738 à 1756 dont 9 se sont mariés 
L’épouse, née en 1715 à l’Île d’Orléans est décédée à Chambly en 1772, âgée de 57 ans. 
*Bernard Létourneau fut capitaine de milice à Chambly. Il était le fils de David Létourneau, 1er ancêtre de 
cette lignée. 
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3- Pierre Desnoyers jr (1741-1808) 
Naissance à Chambly en 1741. 

Mariage à Chambly en 1771 à Marie-Josephte Cauchon, fille de Charles Cauchon et de Françoise Guyon 
(Dion). Onze enfants de 1772 à 1785 dont 1 seul survivant, Jacques. L’épouse, née en 1748 à 
Montmorency est décédée en avril 1785 à Chambly à l’âge de 37 ans suite à l’accouchement de son dernier 
enfant. La famille a vécu à Chambly de 1771 à 1777 et à St-Mathias de 1778 à 1785 selon les lieux de 
baptême. Je tente encore de retracer les lieux exacts où ont vécus ces deux ancêtres Desnoyers dans la 
région de Chambly et leur occupation respective. 
  

2e mariage 
Pierre Desnoyers jr   

Mariage à St-Mathieu de Beloeil  le 12 septembre 1785 à Charlotte Malboeuf, fille Jean-Baptiste 
Malboeuf et de Jeanne Métivier. Treize enfants, tous nés à St-Jean-Baptiste de 1787 à 1808 dont 8 se sont 
mariés. Décès à St-Jean-Baptiste en septembre 1808 à l’âge de 67 ans. L’épouse, née en 1766 à St-Antoine 
sur Richelieu est décédée à la naissance du 13e enfant en février 1808 et elle était âgée de 41 ans. On 
s’interroge maintenant à savoir qui a pris soin des enfants suite au décès des 2 parents l’année de 
naissance du dernier enfant ! Ce Pierre Desnoyers fut le père de 24 enfants. 
Cet ancêtre était parmi les 50 signataires en 1792 de la pétition pour la demande de construction de l’église 
de St-Jean-Baptiste de Rouville. Selon le livre historique et sur le plan de la paroisse de St-Jean-Baptiste au 
début de la colonie, on retrouve le nom Desnoyers parmi les premières familles de la paroisse sur le 
Chemin des Lots. 
 

4- Jacques Desnoyers (1785-1872)  
Naissance à St-Mathias.  
Il est mon ancêtre issu du premier mariage de Pierre. 

Mariage à St-Jean-Baptiste en 1806 à Agathe Lapré, fille de Frédéric Lapré et Anne-Carle Bellegarde. 
Lors de son mariage, il est inscrit comme laboureur. Quinze enfants de cette union, tous nés à St-Jean-
Baptiste de 1808 à 1835, dont 12 se sont mariés. Il a vécu à St-Jean-Baptiste avec sa famille et il est décédé 
à l’âge de 87 ans. L’épouse, née en 1791 à St-Mathias, est décédée en 1871 à St-Jean-Baptiste à 
l’âge de 78 ans. 
 
       5- Moïse Desnoyers (1811-1886) 

Naissance à St-Jean-Baptiste.  
Mariage à St-Jean-Baptiste en 1835 à Émilie Vadnais (Vadnet), fille de Louis Vadnais et de Josephte 
Frégeau de St-Jean-Baptiste. Occupation cultivateur selon l’acte de mariage. Douze enfants sont nés de 
cette union de 1836 à 1862 dont 9 se sont mariés. Il a vécu avec sa famille à St-Césaire, à St-Jean-Baptiste 
et sur la ferme au rang de la Rivière St-Damase, où il est décédé à l’âge de 74 ans. Son nom figure parmi 
les 35 premiers pomiculteurs dans le rang du Cordon de St-Jean-Baptiste basé sur le recensement en 1851 
selon le livre historique de Rougemont (Suzanne Bédard) L’épouse née en 1814 à St-Jean-Baptiste est 
décédée en 1906 à Manchester, New-Hampshire.  Les enfants se sont établis dans diverses paroisses de la 
région soit à Ange-Gardien, Rougemont, St-Damase, St-Pie et à St-Albans, Vermont. 

 
       6- Emery Desnoyers ( 1854- 1926 ) 
       Naissance à St-Jean-Baptiste 
Mariage en 1880 à St-Damase à Emma Frégeau, fille de 
Joseph Frégeau et d’Aurélie Gaucher. Occupation cultivateur. 
Le couple s’installe sur la ferme paternelle, rang Bas-de-la- 
Rivière à St-Damase en 1880. Dix enfants sont nés de cette 
union de 1881 à 1899, dont 6 se sont mariés. Décès à St-
Damase à l’âge de 71 ans où il a vécu avec sa famille. 
L’épouse née à St-Damase en 1861 est décédée à St-Pie en 
1926, âgée de 73 ans.  
 
Famille d’Emery Desnoyers vers 1912 (Charles-Émile, mon 
grand-père, en arrière au centre). 
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       7- Charles-Émile Desnoyers (1894-1966) 
       Naissance à St-Damase.  
Mariage en 1917 à St-Pie de Bagot à Ida Fontaine, fille de Exavérie Fontaine et 
de Rosanna St-Jean dit Catudal. Treize enfants sont nés de ce mariage dont 11 
vivants qui se sont tous mariés. Les enfants se sont établis dans la région de St-
Césaire, St-Hyacinthe, Granby, St-Jean, Chambly, Montréal et St-Paul. 
Occupation cultivateur, les premières années du couple se sont passées au rang 
de la Rivière à St-Damase, près du pont, voisin de la ferme des parents de 
Charles-Émile En 1922, mes grands-parents quittent St-Damase et ils achètent 
une ferme au 1908 rang Haut de la Rivière et en 1928, ils s’installent avec la 
famille sur autre ferme au 1548 Haut de la Rivière à St-Pie, ferme ancestrale de 
la famille Fontaine. Ils vivent à cet endroit jusqu’en 1959 et débutent leur 
retraite au 17 rue Garneau, St-Pie. Charles-Émile décède en avril 1966. Ma 
grand-mère est née à St-Pie en 1897 et est décédée dans la même paroisse en 
août 1969. 
 
Charles-Émile et Ida Fontaine en 1957 (40e anniversaire de mariage) 
 
 
     8- Normand Desnoyers (1919-2013)  
     Naissance à St-Damase.  
Il est l’ainé de la famille. Mariage en 1943 à St-Barnabé-sud à Gertrude 
Blouin, fille ainée d’Oredor Blouin et de Lucia Lussier. Sept enfants sont 
nés de ce mariage dont 6 se sont mariés.  
Occupation agriculteur-éleveur. Mes parents ont vécu sur une ferme, rang 
Haut Rivière à St-Pie de 1943 à 1952 et sur autre ferme au 239 route 112 
(route 1) à St-Césaire jusqu’en 1975. À leur retraite, ils s’installent à St-
Hyacinthe. Mon père décède en novembre 2013 à St-Hyacinthe 
Ma mère née à St-Barnabé-Sud en 1921 vit toujours en Résidence à St-
Hyacinthe et elle vient de fêter ses 98 ans. 
 
Normand Desnoyers et Gertrude Blouin en 1943 
 
 
   9- Jean-Pierre Desnoyers 
  

Naissance à Saintt-Pie de Bagot en 1946  
Début à l’école primaire à St-Césaire en 1952 et cours secondaire à Marieville. En 
1963, début de la formation de 3 ans en technologie agricole à l’ITA de St-Hyacinthe. 
En 1966 débute une carrière de 45 ans dans le domaine agricole et plus spécialement à 
titre de conseiller technique et recherche en productions végétales au Ministère de 
l’Agriculture, à un Centre de recherches au Niger, à la Raffinerie de sucre du Québec, 
chez diverses compagnies de semences en Montérégie et finalement comme conseiller 
en agroenvironnement dans le réseau coopératif. 

 
Au niveau familial, mariage à Saint-Césaire en 1967 à Rolande Martel, fille de Lionel Martel et de 
Gabrielle Simard. Deux enfants sont nés de notre union soit Annie en 1970 et Hugo en 1974. Maintenant, 
nous avons une petite-fille Catherine de 14 ans et un petit-fils Alek de 6 mois. Nous avons vécu à St-
Damase ; St-Hyacinthe ; Maradi, Niger (1979-1980) et finalement retour à St-Césaire depuis plus de 36 
ans. Ma conjointe, originaire de Sainte-Brigide, Iberville fut éducatrice en garderie (CPE) durant plus de 27 
ans à St-Césaire. 
 
Voilà l’histoire abrégée de mes ancêtres du côté paternel. Je réalise que divers événements spéciaux ont 
marqué la vie de ces familles aux nombreux enfants, surtout au début de la colonie. Ils en auraient long à 
nous raconter sur les coutumes de ces diverses époques. 
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Lors des recherches pour retracer mes premiers ancêtres, il est parfois étonnant de trouver des liens entre 
les familles qui sont réunies aujourd’hui.  
G1 : Frère de Bernard Létourneau, marié à la fille de mon ancêtre Blouin, côté maternel. 
G1 : Jacques Ménard, père de ma première ancêtre paternelle a construit une maison avec Jacques Lussier, 
ancêtre de ma grand-mère maternelle. 
 
Jean-Pierre Desnoyers, Saint-Césaire 
Administrateur Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux 
 
 

Pêle-mêle en histoire…généalogie…patrimoine… 
des suggestions… de Gilles Bachand 

 
Généalogie 
 
Initiation à la paléographie 
Grâce à la générosité de M. André Tanguay, je vous présente aujourd’hui des livres très intéressants, 
pouvant vous aider à transcrire des documents en relation avec des contrats de vos ancêtres. Ils sont 
illustrés et ils donnent des exemples de textes anciens et leurs correspondances en écriture moderne. 
Bonnes recherches et bonnes lectures ! 

Initiation à la paléographie franco-canadienne Les écritures des notaires aux XVIIe – XVIIIe siècles, 
Méthode 1, par Marcel Lafortune. 

Initiation à la paléographie franco-canadienne Les écritures des notaires aux XVIIe – XVIIIe siècles, 
Méthode 2, par Marcel Lafortune. 

Initiation à la paléographie franco-canadienne Les écritures des notaires aux XVIIe – XVIIIe siècles, 
Méthode 3, par Marcel Lafortune. 

Les abréviations dans les manuscrits français, par Michel Barbin. 

Introduction à la paléographie canadienne et L’Observation paléographique, par Fernand Lefebvre. 

Vous pouvez consulter ces livres à la bibliothèque de la Maison de la mémoire des Quatre Lieux. 

 

 
 

  Nous vous souhaitons la bienvenue et beaucoup de plaisirs parmi nous 
Denis Chagnon,  
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PROCHAINES RENCONTRES DE LA SHGQL 

---À mettre à votre agenda--- 
                                                                          

Hyacinthe Delorme, un fondateur visionnaire 
 

Dans le cadre de ses rencontres mensuelles, la Société d'histoire et de généalogie des Quatre Lieux 
invite ses membres et la population à assister à la conférence de M. Daniel Girouard, membre actif 
du Centre d’histoire de Saint-Hyacinthe. Ce conférencier, passionné de l’histoire régionale va nous 
présenter l’histoire du fondateur de Saint-Hyacinthe. 
  
Hyacinthe Delorme 
Quelles sont ses origines ? Où et quand est-il né ? Qui étaient et que faisaient ses parents ?  Où a-t-il passé 
son enfance ? Quel était son métier ? Comment est-il devenu seigneur de la seigneurie de Maska ? Qui 
était son épouse ? Combien ont-ils eu d’enfants ? Où sont-ils enterrés ? 
Cette conférence, en plus de vous apporter des réponses à ces questions, corrigera certaines erreurs écrites 
à son sujet. Surgi tout droit du passé, venez rencontrer le conférencier et laissez-lui vous raconter ce que 
fut la trop courte vie de Hyacinthe Delorme. M. Girouard s’intéresse à la généalogie depuis 1993 et il se 
plait bien à faire revivre divers personnages historiques. 
 
La conférence aura lieu mardi le 26 mars 2019 à 19h30 à la Maison de la mémoire, au 1 rue 
Codaire, Saint-Paul-d’Abbotsford. ( haut de la Caisse Desjardins, stationnement en arrière de la 
Caisse ).  
 
Coût : Gratuit pour les membres, 5$ pour les non-membres.  

 
Bienvenue à tous !   
 
Daniel Girouard est né à Saint-Hyacinthe en 1953. Fier descendant de Germain Girouard, acadien déporté 
en Georgie en 1755 et venu s’établir dans la seigneurie de Maska en 1772. Il fonde en 1987 avec son 
épouse l’entreprise Conciergerie Saint-Hyacinthe s.e.n.c. Père de deux enfants et grand-père de trois belles 
filles, il s’intéresse à la généalogie et devient membre du Centre d’histoire de Saint-Hyacinthe vers 1993. 
De la généalogie, à l’histoire, à la personnification, tel est son parcours. Que ce soit Hyacinthe Delorme, 
Louis-Joseph Papineau, Mgr Louis-Zéphirin Moreau ou le maire Napoléon Soly, c’est avec le plus grand 
plaisir qu’il les fait revivre. 
 
 À l’été 2018, il devient le curé Hermann Brunault au Village Québécois d’Antan et publie plusieurs 
articles dans Le Courrier de Saint-Hyacinthe pour le Centre d’histoire de Saint-Hyacinthe. 
 

 

 
M. Daniel Girouard personnifiant Hyacinthe Delorme premier seigneur de Saint-Hyacinthe 
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Notre dîner de cabane à sucre annuel 
 
 

 
 

On vous attend en grand nombre à cette activité-bénéfice 
Mardi le 9 avril à 11 h 30 au 20 rue de la Citadelle 

à Saint-Paul-d’Abbotsford 
Le coût est de 25$, taxes et services inclus, s.v.p. CONFIRMEZ VOTRE 
PRÉSENCE auprès de Mme Lucette Lévesque 450-469-2409 ou à un membre du 
conseil d’administration. 
Au plaisir de vous voir pour ce repas traditionnel toujours excellent ! 
 
Le conseil d’administration de votre Société. 
 

 
 

 

Activités de la SHGQL  
 

 
16 et 17 février 2019  
Lancement du livre concernant l’histoire de Granby : Histoire de la mission et paroisse du Saint-Cœur 
de Marie ( Notre-Dame de Granby ) 1803-1888. Mme Denyse Tremblay, conseillère de la ville de Granby 
et responsable de la culture était présente à l’église Saint-Eugène, ainsi que M. le curé Serge Pelletier, des 
membres de notre Société et un grand nombre de paroissiens. Nous tenons à remercier M. le curé Pelletier 
pour son accueil chaleureux le 16 février à l’église de l’Immaculée-Conception et le 17 à l’église Saint-
Eugène de Granby. Nous sommes très heureux d’annoncer que nous avons vendu au complet notre 
première édition, le livre est présentement chez l’imprimeur pour une seconde édition. Nous tenons à 
remercier les bénévoles qui étaient sur place durant ces deux messes. Lucette Lévesque, Fernand Houde, 
Jeanne Granger-Viens et Jean-Pierre Desnoyers. 
Des exemplaires seront prochainement en vente à la Maison de la mémoire des Quatre Lieux ainsi qu’au 
presbytère de l’église Saint-Eugène.  
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20 février 2019 
Réunion du conseil d’administration, à l’ordre du jour les sujets suivants : la campagne de financement, 
Mémoires vivantes à Rougemont, le sentier patrimonial à Saint-Césaire, le portail de recherches 
documentaires et son lancement le 22 février, les prochaines activités, etc. 
 
22 février 2019 
Lancement de notre portail de recherches documentaires à la Maison de la mémoire des Quatre 
Lieux. 
C’est en présence du député Pierre Breton, des maires Robert Vyncke de Saint-Paul-d’Abbotsford, Yvan 
Pinsonneault de Ange-Gardien et des conseillers municipaux Denis Chagnon, Jacques Bienvenue et André 
Deschamps de Saint-Césaire et Mario Blanchard de Saint-Paul-d’Abbotsford et de plusieurs invités et 
membres de notre organisme, que nous avons inauguré le portail de recherches documentaires de la 
Société. Pour plusieurs d’entre eux, c’étaient aussi la découverte de la Maison de la mémoire des Quatre 
Lieux et tous les trésors archivistiques qu’elle possède. 

 
             Nouveautés à la bibliothèque ou aux archives de la SHGQL 

Toutes nos nouvelles acquisitions ou dons sont systématiquement exposés 
dans le présentoir de nouveautés pour une période d’environ un mois, puis 
placés sur les rayons de notre bibliothèque ou directement dans nos archives.   

 
 

 
Don de Pierre-Paul Lassonde 
Pour souligner le centième anniversaire de la compagnie Lassonde de 
Rougemont, la famille Lassonde a publié un magnifique volume de 263 pages 
conservé dans un boitier de format de 12 X 13 pouces, intitulé Lassonde 100 ans 
d’histoire. Ce livre documentaire, raconte l’histoire de cette entreprise, des 
hommes et des femmes qui durant toutes ces années ont permis à celle-ci de 
devenir cette belle réussite du monde des affaires au Québec. Les archives de la 
Société sont venues enrichir ce volume avec des photos appropriées.  
Ce livre est en référence pour consultation à la bibliothèque de la Maison de 
la mémoire à Saint-Paul-d’Abbotsford. 
Bellomo, Francisco, Lassonde 100 ans d’histoire, West Brome, Éditions Sromboli, 2018, 263 p. 
 
Don de Normand Saint-Hilaire 
Perras, Guy. Un siècle à Montréal Une rétrospective des événements et des gens qui ont marqué l’histoire 
de la ville, Montréal, Éditions du Trécarré, 1999, 189 p. 
 
Looney, Ben Earl. Cajun Country, Lafayette, The USL Press, 1974, 200 p. ( Anglais & Français ). 
 
Verrier, Claude. Le village Québécois d’antan Inc. 20e anniversaire, Drummondville, Éditions Clauver inc. 
1999, 147 p. 
 
Saint-Pierre, Diane. L’évolution municipale du Québec et des régions Un bilan historique, Québec, Union 
des municipalités régionales de comté, 1994, 198 p. 
 
Cormier, Louis-P. Jean-Baptiste Perrault marchand voyageur parti de Montréal le 28e de mai 1783, 
Montréal, Boréal Express, 1978, 170 p. 
 
Lamarche, Jacques. Au cœur de la Petite-Nation Le château Montebello, Ottawa, Les Éditions de la Petite-
Nation, 1984, 150 p. ( Histoire de la famille Papineau et la seigneurie ). 
 
Castonguay, Jacques. La seigneurie de Philippe Aubert de Gaspé Saint-Jean-Port-Joli, Montréal, Fides, 
1977, 162 p. 
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Duval, André. La Capital, Montréal, Boréal Express, 1979, 315 p. 
 
Mère Marie de l’Incarnation, Les Ursulines de Québec depuis leur établissement jusqu’à nos jours Tome 
premier, Québec, Atelier typographique de C. Darveau, 1878, 537 p. 
 
Mère Marie de l’Incarnation, Les Ursulines de Québec depuis leur établissement jusqu’à nos jours Tome 
second, Québec, Atelier typographique de C. Darveau, 1878, 434 p. 
 
Médéric, Paul, Messieurs du Séminaire, Baie Saint-Paul, Cahier d’histoire régionale Série A, numéro 2, 
1974, 383 p.  
 
Pontaut, Alain et Al. La grande aventure du fer, Montréal, Leméac, 1970, 127 p. ( Histoire de l’extraction 
des mines de fer et la Côte Nord ). 
 

    --- Nouvelles publications --- 
                                                   

 
Histoire de la mission et paroisse du Saint-
Cœur de Marie ( Notre-Dame de Granby ) 

1803-1888 215 pages, 35$  
En réimpression 

 

 
Calendrier historique 2019 

Le patrimoine bâti résidentiel des Quatre Lieux   
 ( Plus disponible, ils ont tous été vendus ) 

Merci beaucoup ! 
 
 

 

 
Gilles Bachand faisant l’historique du projet aux invités 

lors du lancement du portail de recherche à la Maison de la 
mémoire des Quatre Lieux le 22 février 2019 

 
M. André Kahlé de la firme Infoka donnant des 

explications concernant le fonctionnement  
du logiciel de recherche 
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Liste de publications à vendre par la SHGQL 
Waterloo, Québec 

The first hundred years 
Le premier cent ans, 1867-1967 

 
10$ 

Waterloo, 125 ans d’histoire 
Marion Gendron, Richard Racine 

Société d’histoire de Shefford 

 
10$ 

Histoire de la Seigneurie Massue et de la Paroisse de Saint-Aimé 
Ovide-Michel Hengard Lapalice 

10$ 

Saint-Alphonse, 1890-1990 
Les Albums Souvenirs Québécois 

10$ 

Sainte-Angèle-de-Monnoir, 1862-1987 
Les Albums Souvenirs Québécois 

10$ 

Saint-Denis-sur-Richelieu, 1740-1990 
Les Albums Souvenirs Québécois 

10$ 

Histoire de Saint-Dominique, 1833-1983 
Mario Coderre, Comité du 150ième anniversaire. 

10$ 

Chronique de St-François de la Rivière du Sud 
Louis-Philippe Bonneau, Robert Lamonde 

10$ 

Centenaire de Ste-Anastasie – Lyster, 1875-1975 
Album souvenir 

10$ 

Ste-Anne de la Rochelle, 1857-1982 
Album souvenir 

10$ 

Centenaire de Ste-Cécile de Whitton, 1882-1982 
Pierre Chartrand 

10$ 

 
Sainte-Anne-de-la-Rochelle… depuis déjà 150 ans 

1857-2007 

 
10$ 

Ste-Françoise de Lotbinière, 1931-1981 
Album souvenir 

10$ 

Sainte-Philomène de Fortierville, 1882-1982 
Aujourd’hui est fait d’hier… et demain sera fait d’Aujourd’hui! 

Album souvenir 

 
10$ 

Sainte-Sabine, 1888-1988 
Les Albums Souvenirs Québécois 

10$ 

Histoire de la paroisse de Sainte-Séraphine 
Émile Vincent 

10$ 

Histoire de Saint-Joseph-de-Sorel et de Tracy, 1875-1975 
Olivar Gravel 

10$ 

Petite histoire de Saint-Luc 
Réal Fortin 

Éditions Mille Roches 

 
  5$ 

Église de Saint-Ours, 1882-1982 
Madeleine et Réal Lavallée 

Album souvenir 

 
  5$ 

St-Rémi de Tingwick, 1881-1981 
Album souvenir 

10$ 

Histoire de Saint-Simon 
Jean-Noël Dion 

10$ 

La petite histoire de la paroisse de Saint-Théodore-d’Acton 
Archives paroissiales et municipales 

  5$ 

Saint-Théodore d’Acton 
Les 110 ans de la maison du Père 

10$ 

Notes historiques sur la paroisse de Saint-Thomas de Montmagny 
L’Abbé F.E.J. Casault 

10$ 
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Projection sur Saint-Valentin, 1830-1980 
Jeanne Grégoire 

10$ 

St-Guillaume d’Upton, 1833-1983 
150 ans d’histoire 

10$ 

Histoire de Saint-Hilaire, les seigneurs de Rouville 
Armand Cardinal 

Les Éditions du Jour Inc. 

 
10$ 

Les seigneurs de Saint-Hilaire 
Armand Cardinal 

Éditions Mille-Roches 

 
10$ 

150ième de St-Hugues, 1827-1977 
Album souvenir 

10$ 

Saint-Hyacinthe 1748 – 1948 
Album souvenir 

  5$ 

Saint-Hyacinthe, 1748-1998 
Société d’histoire régionale de Saint-Hyacinthe 

10$ 

Bicentenaire de la paroisse-mère de 
Saint-Hyacinthe – Notre-Dame-du-Rosaire 

1777 – 1977 

 
  5$ 

Histoire de la ville de Saint-Hyacinthe 
Mgr C.-P. Choquette, Chan. P.D. 

Richer et Fils, Éditeurs 

 
20$ 

St-Jean-Baptiste-de-Rouville, 1797-1997 
Éditions Louis Bilodeau & Fils Ltée 

10$ 
 

Saint-Jean Port-Joli, 1677-1977 
Comité du tricentenaire 

10$ 

125ième anniversaire de la Paroisse Saint-Joachim de Shefford 
1858-1983 

100ième anniversaire de la Municipalité de Saint-Joachim de Shefford 
1884-1984 

Les Albums Souvenirs Québécois 

 
10$ 

Saint-Anicet 1855 – 1980 
Journal annuel de la Société historique 

de la Vallée de la Châteauguay 

  5$ 

Un siècle de vie municipale 
à Saint-Joseph-de-Beauce 

Gérard Poulin collaboration Suzanne Poulin 

  5$ 

Sept-Îles 
Terre promise 

Louis-Ange Santerre 

 
  5$ 

Les fondateurs de Saint-Hilaire 
Armand Cardinal 

10$ 

Centenaire de Magog 
1888 – 1988 

10$ 

Histoire de Montebello 
Abbé Michel Chamberland 

10$ 

Histoire de Sorel 
Abbé Azarie Couillard-Després 

10$ 

Album souvenir  
150e anniversaire de la Fondation de la Paroisse de Marieville 

1801 – 1951 
Photocopie 

 
 

   2$ 
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Racine, Au fil du temps, 1906-2006 
Album souvenir 

Éditions Louis Bilodeau & Fils Ltée 

 
10$ 

Roxton Pond, 1886-1986 
Album souvenir 

Les Albums Souvenirs Québécois 

 
10$ 

Paroisse St-Henri, East Hereford, 1908-1983 
 

10$ 
 

Frelighsburg, une brève histoire 
Album souvenir 

30$ 

Gentilly, 1676-1976 
Marcelle Rivard, Comité de l’Album souvenir 

10$ 

Histoire de Granby 
Mario Gendron, Johanne Rochon, Richard Racine 

Société d’histoire de la Haute-Yamaska 

 
10$ 

Jonquière, mémoires et lieux 
Guide d’excursion et d’interprétation du patrimoine 

Luc Noppen et Lucie K. Morisset 

 
  2$ 

Kingsey-Falls, 1886-1986 
Les Albums Souvenirs Québécois 

10$ 

Histoire de L’Acadie du Haut-Richelieu 
Pierre Brault 

Éditions Mille Roches 

 
  5$ 

L’Acadie, 1782-1982 
Album souvenir 

10$ 

L’Avenir, 1862-1987 
Hier… Aujourd’hui… 

Les Éditions Souvenance Inc. 

 
10$ 

L’Ancienne-Lorette 
Lionel Allard 

Les Éditions Leméac Inc. 

 
10$ 

 
Pour acheter ces livres 

Vous communiquez avec le secrétariat de la SHGQL 
 

 
 
 

 
 
 

  
 
  

Merci à nos commanditaires 
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Chevaliers de Colomb 

conseil 3105 Saint-Paul-
d’Abbotsford   

                                                                                                       Nous recrutons à Saint-Césaire 
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Votre carte 

professionnelle 
est  

bienvenue ici ! 

 
Votre carte 

professionnelle 
est 

bienvenue ici ! 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
   
 
 
 

Ils ont à cœur notre histoire régionale ! 


	Toutes nos nouvelles acquisitions ou dons sont systématiquement exposés dans le présentoir de nouveautés pour une période d’environ un mois, puis placés sur les rayons de notre bibliothèque ou directement dans nos archives.

